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NOTRE FEUILLE DE ROUTE 
POUR LA SEMAINE DU 21 au 29 Mars 2026

Dimanche 15 Mars : 1° lecture : du livre d'Ezéchiel (37, 12-14) – 2° lecture : de St Paul aux Romains (8, 8-11)
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (11, 1-45)
 En ce temps-là, il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de Marie et de Marthe, sa sœur. Or Marie était celle 
qui répandit du parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses cheveux. C’était son frère Lazare qui était malade. Donc, les 
deux sœurs envoyèrent dire à Jésus : «Seigneur, celui que tu aimes est malade.»
En apprenant cela, Jésus dit : «Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire de Dieu, afin que par elle le Fils de 
Dieu soit glorifié.» Jésus aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était malade, il demeura deux jours 
encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit aux disciples : «Revenons en Judée.»
Les disciples lui dirent : «Rabbi, tout récemment, les Juifs, là-bas, cherchaient à te lapider, et tu y retournes ?»
Jésus répondit : «N’y a-t-il pas douze heures dans une journée ? Celui qui marche pendant le jour ne trébuche pas, parce qu’il voit la 
lumière de ce monde; mais celui qui marche pendant la nuit trébuche, parce que la lumière n’est pas en lui.»
Après ces paroles, il ajouta : «Lazare, notre ami, s’est endormi; mais je vais aller le tirer de ce sommeil.» Les disciples lui dirent 
alors : «Seigneur, s’il s’est endormi, il sera sauvé.» Jésus avait parlé de la mort ; eux pensaient qu’il parlait du repos du sommeil. 
Alors il leur dit ouvertement : «Lazare est mort, et je me réjouis de n’avoir pas été là, à cause de vous, pour que vous croyiez. Mais 
allons auprès de lui !» Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau), dit aux autres disciples : «Allons-y, nous aussi, pour mourir 
avec lui !»
À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie était tout près de Jérusalem – à une 
distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de marche environ) –, beaucoup de Juifs étaient venus réconforter Marthe et 
Marie au sujet de leur frère. Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait assise à la 
maison. Marthe dit à Jésus : «Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais maintenant encore, je le sais, tout ce 
que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera.» Jésus lui dit : «Ton frère ressuscitera.» Marthe reprit : «Je sais qu’il ressuscitera à 
la résurrection, au dernier jour.» Jésus lui dit : «Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra; 
quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?» Elle répondit : «Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de 
Dieu, tu es celui qui vient dans le monde.» 
Ayant dit cela, elle partit appeler sa sœur Marie, et lui dit tout bas : «Le Maître est là, il t’appelle.» Marie, dès qu’elle l’entendit, se 
leva rapidement et alla rejoindre Jésus. Il n’était pas encore entré dans le village, mais il se trouvait toujours à l’endroit où Marthe 
l’avait rencontré. Les Juifs qui étaient à la maison avec Marie et la réconfortaient, la voyant se lever et sortir si vite, la suivirent; ils 
pensaient qu’elle allait au tombeau pour y pleurer. Marie arriva à l’endroit où se trouvait Jésus. Dès qu’elle le vit, elle se jeta à ses 
pieds et lui dit : «Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort.» Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec 
elle pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut saisi d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ?» Ils lui 
répondirent : «Seigneur, viens,et vois.» Alors Jésus se mit à pleurer.
Les Juifs disaient : «Voyez comme il l’aimait !» Mais certains d’entre eux dirent: «Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il 
pas empêcher Lazare de mourir?» Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus 
dit :«Enlevez la pierre.» Marthe, la sœur du défunt, lui dit : «Seigneur, il sent déjà; c’est le quatrième jour qu’il est là.» Alors Jésus dit 
à Marthe : «Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu.» On enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel 
et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours; mais je le dis à cause 
de la foule qui m’entoure, afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé.» Après cela, il cria d’une voix forte : «Lazare, viens 
dehors !» Et le mort sortit, les pieds et les mains liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : «Déliez-le, 
et laissez-le aller.» Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, crurent en lui.
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Samedi 21 mars et dimanche 22 mars 2026 – Cinquième dimanche de Carême - 
Le Don de la Vie – Dimanche de collecte pour le CCFD – Terre solidaire

E  ntrée   :  ® Dieu plus grand que notre coeur, le feu 
de ta Parole nous éclaire. Dieu plus grand que 
notre coeur, la joie de ton pardon nous libère.
Nous avons connu la tristesse et la faim, Nous revenons vers 
Toi les mains ouvertes. Nous avons omis de partager le pain, 
Ton Amour nous invite à la fête. ®
Nous avons suivi d'autres maîtres que toi, Nous revenons... 
Nous avons péché en refusant ta loi, Ton Amour ... ®

Prière pénitentielle :  Pardonne-moi, Seigneur j'ai renié 
ton Nom. Pardonne-moi, Seigneur, j'ai quitté ta maison. J'ai 
voulu posséder sans attendre le don. ®
Pardonne-moi et purifie mon coeur !

Kyrie eleison, Kyrie eleison
Pardonne-moi, Seigneur, j'ai suivi d'autres dieux. Pardonne-
moi, Seigneur, j'ai détourné les yeux. J'ai choisi loin de Toi la 
richesse et l'honneur.
Pardonne-moi et purifie mon coeur.

Christe eleison, Christe eleison
Pardonne-moi, Seigneur, je n'ai pas su aimer. Pardonne-moi, 
Seigneur, je me suis dérobé. Je ne suis pas resté le gardien de 
mon frère. ®

Psaume 129 : ® Je mets mon espoir dans le 
Seigneur, je suis sûr de sa Parole

Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur, Seigneur, écoute 
mon appel ! Que ton oreille se fasse attentive

au cri de ma prière !   ®
Si tu retiens les fautes, Seigneur, Seigneur, qui subsistera ?

Mais près de toi se trouve le pardon 
pour que l’homme te craigne. ®

J’espère le Seigneur de toute mon âme ; je l’espère, et 
j’attends sa parole. Mon âme attend le Seigneur

plus qu’un veilleur ne guette l’aurore. ®
Oui, près du Seigneur, est l’amour ; près de lui, abonde le 

rachat. C’est lui qui rachètera Israël
de toutes ses fautes.  ®

Acclamation : Gloire et louange à Toi, Seigneur 
Jésus !

Prière universelle :  Seigneur, entends la prière 
qui monte de nos coeurs

Pendant la quête : Jésus, le Christ, lumière 
intérieure, ne laisse pas mes ténèbres me parler. 
Jésus, le Christ, lumière intérieure, donne-moi 

d'accueillir ton amour.

Prière sur les offrandes  Le célébrant : Priez, frères et soeurs  
: que mon sacrifice , qui est aussi le vôtre, soit agréable à Dieu  
le Père tout-puissant.

Nous répondons : Que le Seigneur reçoive de vos mains 
ce sacrifice à la louange et à la gloire de son Nom, pour 
notre bien et celui de toute l'Eglise

Sanctus : R1 : Sanctus, Sanctus (bis)
R2 : Saint est le Seigneur (bis) 

Dieu de l'univers (bis)
Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire 

Hosanna, hosanna au plus haut des cieux !    
Béni soit Celui qui vient au Nom du Seigneur,

 Hosanna, hosanna au plus haut des cieux ! R2 R1

Agnus : Toi l'Agneau de Dieu qui enlèves les 
péchés du  monde, prends pitié de nous, prends 
pitié de nous (bis)
Toi l'Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du 
monde, donne-nous la paix, donne-nous la paix !

Communion : ®  Table dressée sur nos chemins, 
Pain partagé pour notre vie ! Heureux les invités au 
repas du Seigneur ! Heureux les invités au repas de 
l'amour.
Tu es le pain de tout espoir, Pain qui fait vivre tous 
les hommes ! Tu es le pain de tout espoir, Christ, 
lumière dans nos nuits ! ®
Tu es le pain d'humanité, Pain qui relève tous les 
hommes ! Tu es le pain d'humanité, Christ, lumière 
pour nos pas ! ®
Tu es le pain de chaque jour, Pain qui rassemble 
tous les hommes ! Tu es le pain de chaque jour, 
Christ, lumière dans nos vies ! ®
Envoi : Dieu qui nous appelles à vivre aux 
combats de la liberté (bis), pour briser nos chaînes, 
fais en nous ce que tu dis. Pour briser nos chaînes, 
fais jaillir en nous l'Esprit !
Dieu qui nous apprends à vivre aux chemins de la 
vérité (bis), pour lever le jour, fais en nous ce que tu 
dis. Pour lever le jour, fais jaillir en nous l'Esprit !
Dieu qui nous invite à suivre le soleil du Ressuscité 
(bis), pour passer la mort, fais en nous ce que tu 
dis. Pour passer la mors, fais jaillir en nous l'Esprit !

POUR PREPARER DIMANCHE PROCHAIN

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (21, 1-11)

 Jésus et ses disciples, approchant de Jérusalem, arrivèrent en vue de Bethphagé, sur les pentes du mont des Oliviers.
Alors Jésus envoya deux disciples en leur disant : «Allez au village qui est en face de vous; vous trouverez aussitôt une 
ânesse attachée et son petit avec elle. Détachez-les et amenez-les moi. Et si l’on vous dit quelque chose, vous 
répondrez :‘Le Seigneur en a besoin’. Et aussitôt on les laissera partir.» Cela est arrivé pour que soit accomplie la parole 
prononcée par le prophète : Dites à la fille de Sion : Voici ton roi qui vient vers toi, plein de douceur, monté sur une 
ânesse et un petit âne, le petit d’une bête de somme. Les disciples partirent et firent ce que Jésus leur avait ordonné.
Ils amenèrent l’ânesse et son petit, disposèrent sur eux leurs manteaux, et Jésus s’assit dessus.
Dans la foule, la plupart étendirent leurs manteaux sur le chemin; d’autres coupaient des branches aux arbres et en 
jonchaient la route. Les foules qui marchaient devant Jésus et celles qui suivaient criaient : «Hosanna au fils de David ! 
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Hosanna au plus haut des cieux !» Comme Jésus entrait à Jérusalem, 
toute la ville fut en proie à l’agitation, et disait : «Qui est cet homme ?» Et les foules répondaient : «C’est le prophète 
Jésus, de Nazareth en Galilée.»



Avec Clotilde et Eric Pialoux, responsables d'une "maison Lazare"
"Lazare enrichit notre vie de foi, la rend plus concrète"

La famille Pialoux s'est installée dans la maison Lazare de Nantes (44) en août 2020. Elle partage 
son toit et son quotidien avec des personnes qui étaient sans abri.

Assis sur un banc, dans une rue calme menant à la 
cathédrale, un homme fume une cigarette. Christian 
est  aujourd'hui  l'un des colocataires de la maison 
Lazare de Nantes. Adossé à l'imposante bâtisse, il 
tient  sa  place habituelle  d'où il  salue chacun,  les 
passants comme ceux qui entrent dans la maison. 
Ces derniers sont accueillis par Clotilde, un grand 
sourire aux lèvres, le petit Matthieu dans les bras : 
"Bienvenue à Lazare !"

L'association  Lazare  regroupe  sous  le  même  toit 
des personnes qui ont connu la rue – ou bien une 
autre  forme  de  violence  –  et  des  jeunes 
professionnels qui veulent se mettre au service et 
recevoir.  Clotilde  et  Eric  son  mari,  sont 
responsables de cette maison Lazare depuis deux 
ans. A peine entrée, la jeune trentenaire grimpe d'un 
pas  léger  l'escalier  clair  orné  des  photos  des 
colocataires anciens ou actuels.  L'appartement où 
vit le couple avec ses quatre enfants, Clémence 8 
ans, Sarah 6 ans, Baptiste 4 ans et Matthieu 3 mois, 
se trouve au 1er étage. Car la bâtisse est divisée en 
logements sur trois étages et l'escalier donne accès 
à plusieurs appartements : "Il y a deux colocations 
d'hommes, une colocation de femmes et six studios 
individuels", explique Clotilde. "Deux jeunes actives 
et  trois  mamans  accueillies  par  l'association  La 
Maison  de  Marthe  et  Marie,  ont  également  leur 
logement."  Au  total,  ce  sont  une  quarantaine  de 
personnes  qui  vivent  dans  cette  grande  maison 
appartenant au diocèse de Nantes.

16 heures sonnent : il  est temps de s'emparer du 
goûter  et  d'aller  récupérer  les  enfants  à  l'école. 
Clotilde  envoie  un  message  sur  le  groupe 
WhatsApp de la colocation : "Rendez-vous au parc 
pour ceux qui le veulent !" Ni une ni deux, le parc de 
la cathédrale voit  débarquer plusieurs colocataires 
et, rapidement, mamans de l'école et membres de 
Lazare.  Ici,  tout  le  monde discute  ensemble.  Les 
rires des marmots fusent et les crêpes au Nutella 
ont  du  succès  auprès  des  petits  comme  des 
grands !

Vers  19  heures,  la  joyeuse  bande  retourne  à  la 
maison Lazare pour préparer le dîner du vendredi 
soir, auquel chaque colocataire est invité. Rendez-
vous dans la salle commune. Bénédicte prévoit de 
cuisiner  plusieurs  quiches  :  "Le  vendredi  soir, 
chaque coloc est chargé d'un plat que nous mettons 
en  commun  une  fois  en  bas",  explique  la  jeune 
professionnelle  au  sourire  contagieux.  "Ce  dîner 
n'est  pas  obligatoire  mais,  par  l'athmosphère  qui 
s'en dégage, de nombreux colocataires répondent 
présent",  précise  Clotilde.  Les  invités  y  sont 
accueillis avec grande bienveillance et intérêt. Car 
ce dîner est l'occasion de retrouvailles, de jeux de 
société, d'anniversaires souhaités et de discussions

joyeuses,  parfois  tumultueuses.  Ici,  chacun  se 
parle  et  chacun  a  une  place.  En fin  de  soirée, 
certains convives se déplacent dans la pièce d'à-
côté :  il  n'est pas rare que la soirée se termine 
dans l'oratoire pour les complies.

Au service des autres et du Christ

"Le repas est un moment sans artifice, on est tout 
simplement  heureux  de  se  retrouver",  soulignent 
Clotilde et Eric une fois le dîner terminé. Les époux 
brûlent  d'un  feu  missionnaire  qui  semble  les 
caractériser.  Au  calme  dans  leur  salon,  après  ce 
temps  convivial,  le  jeune  couple  explique  son 
engagement  :  "Nous  habitions  La  Rochelle. 
L'arrivée  de  nos  trois  enfants  nous  avait  plongés 
dans un rythme insoutenable, nous ne vivions pas 
paisiblement.  Nous courrions sans cesse après le 
temps et  nous  nous  demandions  souvent  ce  que 
nous avions fait de ce désir que l'on avait eu, jeunes 
mariés : celui de se mettre au service des autres, au 
service du Christ." Pendant le premier confinement, 
le couple a eu un déclic lorsqu'un ami lui a annoncé 
qu'il  travaillait  à  Lazare.  "Nous  avons  posé  notre 
candidature pour  devenir  responsables de maison 
et Lazare nous a appelés pour nous dire oui, un 4 
mai, jour anniversaire de notre mariage. Ce fut une 
évidence", se rappellent-ils, le regard brillant.

Assurer  une  présence,  un  sourire,  un  moment 
privilégié :  voici  la routine du jeune couple.  "Nous 
donnons  du  temps  et  cela  prend  du  temps", 
résument-ils, assis au milieu de leur pièce à vivre, 
lumineuse,  aux  décors  africains,  témoins  de  leurs 
deux  années  de  volontariat  au  Congo.  Leur 
engagement  ne se résume pas à une présence : 
entretiens de début et de fin de séjour, organisation 
de week-ends, repas partagés, témoignages ... Et le 
déjeuner du premier dimanche de chaque mois : ce 
jour-là,  la  maison  Lazare  ouvre  ses  portes  et  sa 
cuisine  à  qui  souhaite  venir  rencontrer  ses 
habitants, déjeuner, avoir de la compagnie. "Lorsque 
nous sommes nombreux, ce déjeuner se fait dehors 
sur le parking. Suivant la date du reçu du RSA, nous 



pouvons être une petite centaine !" Ces déjeuners 
dominicaux sont l'occasion pour Eric et Clotilde de 
croiser les personnes qui n'ont pas de logement ou 
encore  les  jeunes  professionnels  qui  désireraient 
vivre à Lazare.

Une vie de famille pas si ordinaire

La famille  Pialoux se sent  à  sa place dans cette 
maison, à commencer par les enfants : "Avec des 
enfants, le contact devient tout de suite plus facile", 
reconnaît le couple. Clémence, Sarah, Baptiste et 
Matthieu sont sujets de nombreuses attentions de la 
part de leurs voisins pas si ordinaires. Et vice versa. 
"Par les colocs, nous découvrons nos enfants sous 
un autre jour : ils pointent du doigt certaines qualités

 de nos enfants qu'on a parfois du mal à voir  au 
quotidien." Même si, parfois, il n'est pas évident de

laisser transparaître l'intimité de leur vie de famille 

: "Les colocs voient notre côté vulérable : auprès 
d'eux,  on  ne  peut  pas  passer  pour  la  famille 
parfaite", témoignent-ils en souriant.

Eric et Clotilde découvrent une unité de vie : "La 
vie  familiale,  le  quotidien  avec  les  colocataires, 
rien n'est  compartimenté, tout est là." Entre les 
laudes  le  matin  à  7  heures  avec  d'autres 
membres de la

maison ou la prière familiale le soir, la petite famille 
essaie toujours plus de se recentrer sur le Christ. 
"Cette expérience à Lazare enrichit notre vie de foi, 
la rend plus concrète, que ce soit en couple ou en 
famille."  On  aurait  même  vu  au  petit  matin 
Clémence, 8 ans, descendre à l'oratoire sans ses 
parents,  rejoindre  les  colocs  pour  chanter  les 
laudes.

Propos recueillis par Anne-Quitterie Jozeau

Pour aller plus loin : 

L'expérience des colocations solidaires Lazare résonne-t-elle 

dans ma vie ? Si oui, pourquoi ?

Ai-je déjà fait l'expérience de vivre avec des gens très différents ? 

Comment l'ai-je vécu ?

Comment est-ce que je vis l'accueil ? 
quand j'accueille ou quand je me laisse accueillir ?

_______________________________________________________________________________________

CROIS-TU CELA ?

Je lis et je médite l'évangile de ce dimanche. Jésus questionne Marthe : "Quiconque vit et croit en moi ne 
mourra jamais. Crois-tu cela ?" Et Marthe répond: "Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, 
tu es celui qui vient dans le monde." (Jn 11, 26-27)

A la place de Marthe, quelle aurait été ma réponse ? J'écris en quelques lignes ma profession de foi.

_______________________________________________________________________________________

CALENDRIER DE LA SEMAINE
SAMEDI 21 MARS : 3° rencontre "Au coeur de nos paroles, la Parole" de 9H30 à 12H, salle paroissiale à Saint-
Paul-le-Jeune (prendre une Bible) – à 17 heures, à Saint-Paul-le-Jeune, célébration dominicale anticipée

DIMANCHE 22 MARS : 5° dimanche de Carême, offrande de Carême pour le CCFD, à 11 heures à Les Vans, 
messe dominicale

LUNDI 23 MARS : à 14H15 au presbytère de Les Vans, partage de la Parole (Evangile de Saint Luc)

JEUDI 26 MARS : à 10H, salle paroissiale de Saint-Paul-le-Jeune, préparation de la veillée pascale : toutes les 
aides sont les bienvenues !
À 14H30, salle paroissiale de Saint-Paul-le-Jeune, rencontre des délégué(e)s des villages de la paroisse

VENDREDI 27 MARS :  à 20H30 La veillée de miséricorde aura lieu à Les Vans
SAMEDI 28 MARS :  De 10H à 11H à l'église de Les Vans, permanence du père Jean-Yves 
à 17H, à Saint-Paul-le-Jeune, messe dominicale anticipée des Rameaux

DIMANCHE 29 MARS : à 11H à Les Vans, célébration dominicale avec bénédiction des Rameaux

SEMAINE SAINTE 

MARDI 31 MARS à 9H30 à Viviers : messe chrismale 

JEUDI 2 AVRIL : messe de la Cène du Seigneur  à 18H30 à Les Vans

VENDREDI 3 AVRIL : célébration de la Passion du Seigneur  à 18H30 à Les Vans

SAMEDI 4 AVRIL : veillée pascale  à 20H30 à Saint-Paul-le-Jeune

DIMANCHE 5 AVRIL, dimanche de Pâques : célébration dominicale à 11H à Les Vans
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NOTRE FEUILLE DE ROUTE 

POUR LA SEMAINE DU 21 au 29 Mars 2026



Dimanche 15 Mars : 1° lecture : du livre d'Ezéchiel (37, 12-14) – 2° lecture : de St Paul aux Romains (8, 8-11)

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (11, 1-45)

 En ce temps-là, il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de Marie et de Marthe, sa sœur. Or Marie était celle qui répandit du parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses cheveux. C’était son frère Lazare qui était malade. Donc, les deux sœurs envoyèrent dire à Jésus : «Seigneur, celui que tu aimes est malade.»

En apprenant cela, Jésus dit : «Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire de Dieu, afin que par elle le Fils de Dieu soit glorifié.» Jésus aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était malade, il demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit aux disciples : «Revenons en Judée.»

Les disciples lui dirent : «Rabbi, tout récemment, les Juifs, là-bas, cherchaient à te lapider, et tu y retournes ?»

Jésus répondit : «N’y a-t-il pas douze heures dans une journée ? Celui qui marche pendant le jour ne trébuche pas, parce qu’il voit la lumière de ce monde; mais celui qui marche pendant la nuit trébuche, parce que la lumière n’est pas en lui.»

Après ces paroles, il ajouta : «Lazare, notre ami, s’est endormi; mais je vais aller le tirer de ce sommeil.» Les disciples lui dirent alors : «Seigneur, s’il s’est endormi, il sera sauvé.» Jésus avait parlé de la mort ; eux pensaient qu’il parlait du repos du sommeil. Alors il leur dit ouvertement : «Lazare est mort, et je me réjouis de n’avoir pas été là, à cause de vous, pour que vous croyiez. Mais allons auprès de lui !» Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau), dit aux autres disciples : «Allons-y, nous aussi, pour mourir avec lui !»

À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie était tout près de Jérusalem – à une distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de marche environ) –, beaucoup de Juifs étaient venus réconforter Marthe et Marie au sujet de leur frère. Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait assise à la maison. Marthe dit à Jésus : «Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera.» Jésus lui dit : «Ton frère ressuscitera.» Marthe reprit : «Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au dernier jour.» Jésus lui dit : «Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra; quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?» Elle répondit : «Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le monde.» 

Ayant dit cela, elle partit appeler sa sœur Marie, et lui dit tout bas : «Le Maître est là, il t’appelle.» Marie, dès qu’elle l’entendit, se leva rapidement et alla rejoindre Jésus. Il n’était pas encore entré dans le village, mais il se trouvait toujours à l’endroit où Marthe l’avait rencontré. Les Juifs qui étaient à la maison avec Marie et la réconfortaient, la voyant se lever et sortir si vite, la suivirent; ils pensaient qu’elle allait au tombeau pour y pleurer. Marie arriva à l’endroit où se trouvait Jésus. Dès qu’elle le vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : «Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort.» Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut saisi d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ?» Ils lui répondirent : «Seigneur, viens,et vois.» Alors Jésus se mit à pleurer.

Les Juifs disaient : «Voyez comme il l’aimait !» Mais certains d’entre eux dirent: «Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir?» Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit :«Enlevez la pierre.» Marthe, la sœur du défunt, lui dit : «Seigneur, il sent déjà; c’est le quatrième jour qu’il est là.» Alors Jésus dit à Marthe : «Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu.» On enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours; mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé.» Après cela, il cria d’une voix forte : «Lazare, viens dehors !» Et le mort sortit, les pieds et les mains liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : «Déliez-le, et laissez-le aller.» Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, crurent en lui.



Samedi 21 mars et dimanche 22 mars 2026 – Cinquième dimanche de Carême - 

Le Don de la Vie – Dimanche de collecte pour le CCFD – Terre solidaire

		Entrée :  ® Dieu plus grand que notre coeur, le feu de ta Parole nous éclaire. Dieu plus grand que notre coeur, la joie de ton pardon nous libère.

Nous avons connu la tristesse et la faim, Nous revenons vers Toi les mains ouvertes. Nous avons omis de partager le pain, Ton Amour nous invite à la fête. ®

Nous avons suivi d'autres maîtres que toi, Nous revenons... Nous avons péché en refusant ta loi, Ton Amour ... ®

Prière pénitentielle :  Pardonne-moi, Seigneur j'ai renié ton Nom. Pardonne-moi, Seigneur, j'ai quitté ta maison. J'ai voulu posséder sans attendre le don. ®

Pardonne-moi et purifie mon coeur !

Kyrie eleison, Kyrie eleison

Pardonne-moi, Seigneur, j'ai suivi d'autres dieux. Pardonne-moi, Seigneur, j'ai détourné les yeux. J'ai choisi loin de Toi la richesse et l'honneur.

Pardonne-moi et purifie mon coeur.

Christe eleison, Christe eleison

Pardonne-moi, Seigneur, je n'ai pas su aimer. Pardonne-moi, Seigneur, je me suis dérobé. Je ne suis pas resté le gardien de mon frère. ®

Psaume 129 : ® Je mets mon espoir dans le Seigneur, je suis sûr de sa Parole

Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur, Seigneur, écoute mon appel ! Que ton oreille se fasse attentive

au cri de ma prière !  ®

Si tu retiens les fautes, Seigneur, Seigneur, qui subsistera ?

Mais près de toi se trouve le pardon 

pour que l’homme te craigne. ®

J’espère le Seigneur de toute mon âme ; je l’espère, et j’attends sa parole. Mon âme attend le Seigneur

plus qu’un veilleur ne guette l’aurore. ®

Oui, près du Seigneur, est l’amour ; près de lui, abonde le rachat. C’est lui qui rachètera Israël

de toutes ses fautes.  ®

Acclamation : Gloire et louange à Toi, Seigneur Jésus !

Prière universelle :  Seigneur, entends la prière qui monte de nos coeurs

Pendant la quête : Jésus, le Christ, lumière intérieure, ne laisse pas mes ténèbres me parler. Jésus, le Christ, lumière intérieure, donne-moi d'accueillir ton amour.

		Prière sur les offrandes  Le célébrant : Priez, frères et soeurs : que mon sacrifice , qui est aussi le vôtre, soit agréable à Dieu le Père tout-puissant.

Nous répondons : Que le Seigneur reçoive de vos mains ce sacrifice à la louange et à la gloire de son Nom, pour notre bien et celui de toute l'Eglise

Sanctus : R1 : Sanctus, Sanctus (bis)

R2 : Saint est le Seigneur (bis) 

Dieu de l'univers (bis)

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire 

Hosanna, hosanna au plus haut des cieux !  

Béni soit Celui qui vient au Nom du Seigneur,

 Hosanna, hosanna au plus haut des cieux ! R2 R1

Agnus : Toi l'Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du  monde, prends pitié de nous, prends pitié de nous (bis)

Toi l'Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde, donne-nous la paix, donne-nous la paix !

Communion : ®  Table dressée sur nos chemins, Pain partagé pour notre vie ! Heureux les invités au repas du Seigneur ! Heureux les invités au repas de l'amour.

Tu es le pain de tout espoir, Pain qui fait vivre tous les hommes ! Tu es le pain de tout espoir, Christ, lumière dans nos nuits ! ®

Tu es le pain d'humanité, Pain qui relève tous les hommes ! Tu es le pain d'humanité, Christ, lumière pour nos pas ! ®

Tu es le pain de chaque jour, Pain qui rassemble tous les hommes ! Tu es le pain de chaque jour, Christ, lumière dans nos vies ! ®

Envoi : Dieu qui nous appelles à vivre aux combats de la liberté (bis), pour briser nos chaînes, fais en nous ce que tu dis. Pour briser nos chaînes, fais jaillir en nous l'Esprit !

Dieu qui nous apprends à vivre aux chemins de la vérité (bis), pour lever le jour, fais en nous ce que tu dis. Pour lever le jour, fais jaillir en nous l'Esprit !

Dieu qui nous invite à suivre le soleil du Ressuscité (bis), pour passer la mort, fais en nous ce que tu dis. Pour passer la mors, fais jaillir en nous l'Esprit !







		POUR PREPARER DIMANCHE PROCHAIN



		Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (21, 1-11)

 Jésus et ses disciples, approchant de Jérusalem, arrivèrent en vue de Bethphagé, sur les pentes du mont des Oliviers.

Alors Jésus envoya deux disciples en leur disant : «Allez au village qui est en face de vous; vous trouverez aussitôt une ânesse attachée et son petit avec elle. Détachez-les et amenez-les moi. Et si l’on vous dit quelque chose, vous répondrez :‘Le Seigneur en a besoin’. Et aussitôt on les laissera partir.» Cela est arrivé pour que soit accomplie la parole prononcée par le prophète : Dites à la fille de Sion : Voici ton roi qui vient vers toi, plein de douceur, monté sur une ânesse et un petit âne, le petit d’une bête de somme. Les disciples partirent et firent ce que Jésus leur avait ordonné.

Ils amenèrent l’ânesse et son petit, disposèrent sur eux leurs manteaux, et Jésus s’assit dessus.

Dans la foule, la plupart étendirent leurs manteaux sur le chemin; d’autres coupaient des branches aux arbres et en jonchaient la route. Les foules qui marchaient devant Jésus et celles qui suivaient criaient : «Hosanna au fils de David ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Hosanna au plus haut des cieux !» Comme Jésus entrait à Jérusalem, toute la ville fut en proie à l’agitation, et disait : «Qui est cet homme ?» Et les foules répondaient : «C’est le prophète Jésus, de Nazareth en Galilée.»







Avec Clotilde et Eric Pialoux, responsables d'une "maison Lazare"

"Lazare enrichit notre vie de foi, la rend plus concrète"

La famille Pialoux s'est installée dans la maison Lazare de Nantes (44) en août 2020. Elle partage son toit et son quotidien avec des personnes qui étaient sans abri.

Assis sur un banc, dans une rue calme menant à la cathédrale, un homme fume une cigarette. Christian est aujourd'hui l'un des colocataires de la maison Lazare de Nantes. Adossé à l'imposante bâtisse, il tient sa place habituelle d'où il salue chacun, les passants comme ceux qui entrent dans la maison. Ces derniers sont accueillis par Clotilde, un grand sourire aux lèvres, le petit Matthieu dans les bras : "Bienvenue à Lazare !"

L'association Lazare regroupe sous le même toit des personnes qui ont connu la rue – ou bien une autre forme de violence – et des jeunes professionnels qui veulent se mettre au service et recevoir. Clotilde et Eric son mari, sont responsables de cette maison Lazare depuis deux ans. A peine entrée, la jeune trentenaire grimpe d'un pas léger l'escalier clair orné des photos des colocataires anciens ou actuels. L'appartement où vit le couple avec ses quatre enfants, Clémence 8 ans, Sarah 6 ans, Baptiste 4 ans et Matthieu 3 mois, se trouve au 1er étage. Car la bâtisse est divisée en logements sur trois étages et l'escalier donne accès à plusieurs appartements : "Il y a deux colocations d'hommes, une colocation de femmes et six studios individuels", explique Clotilde. "Deux jeunes actives et trois mamans accueillies par l'association La Maison de Marthe et Marie, ont également leur logement." Au total, ce sont une quarantaine de personnes qui vivent dans cette grande maison appartenant au diocèse de Nantes.

16 heures sonnent : il est temps de s'emparer du goûter et d'aller récupérer les enfants à l'école. Clotilde envoie un message sur le groupe WhatsApp de la colocation : "Rendez-vous au parc pour ceux qui le veulent !" Ni une ni deux, le parc de la cathédrale voit débarquer plusieurs colocataires et, rapidement, mamans de l'école et membres de Lazare. Ici, tout le monde discute ensemble. Les rires des marmots fusent et les crêpes au Nutella ont du succès auprès des petits comme des grands !

Vers 19 heures, la joyeuse bande retourne à la maison Lazare pour préparer le dîner du vendredi soir, auquel chaque colocataire est invité. Rendez-vous dans la salle commune. Bénédicte prévoit de cuisiner plusieurs quiches : "Le vendredi soir, chaque coloc est chargé d'un plat que nous mettons en commun une fois en bas", explique la jeune professionnelle au sourire contagieux. "Ce dîner n'est pas obligatoire mais, par l'athmosphère qui s'en dégage, de nombreux colocataires répondent présent", précise Clotilde. Les invités y sont accueillis avec grande bienveillance et intérêt. Car ce dîner est l'occasion de retrouvailles, de jeux de société, d'anniversaires souhaités et de discussions

joyeuses, parfois tumultueuses. Ici, chacun se parle et chacun a une place. En fin de soirée, certains convives se déplacent dans la pièce d'à-côté : il n'est pas rare que la soirée se termine dans l'oratoire pour les complies.

Au service des autres et du Christ

"Le repas est un moment sans artifice, on est tout simplement heureux de se retrouver", soulignent Clotilde et Eric une fois le dîner terminé. Les époux brûlent d'un feu missionnaire qui semble les caractériser. Au calme dans leur salon, après ce temps convivial, le jeune couple explique son engagement : "Nous habitions La Rochelle. L'arrivée de nos trois enfants nous avait plongés dans un rythme insoutenable, nous ne vivions pas paisiblement. Nous courrions sans cesse après le temps et nous nous demandions souvent ce que nous avions fait de ce désir que l'on avait eu, jeunes mariés : celui de se mettre au service des autres, au service du Christ." Pendant le premier confinement, le couple a eu un déclic lorsqu'un ami lui a annoncé qu'il travaillait à Lazare. "Nous avons posé notre candidature pour devenir responsables de maison et Lazare nous a appelés pour nous dire oui, un 4 mai, jour anniversaire de notre mariage. Ce fut une évidence", se rappellent-ils, le regard brillant.



Assurer une présence, un sourire, un moment privilégié : voici la routine du jeune couple. "Nous donnons du temps et cela prend du temps", résument-ils, assis au milieu de leur pièce à vivre, lumineuse, aux décors africains, témoins de leurs deux années de volontariat au Congo. Leur engagement ne se résume pas à une présence : entretiens de début et de fin de séjour, organisation de week-ends, repas partagés, témoignages ... Et le déjeuner du premier dimanche de chaque mois : ce jour-là, la maison Lazare ouvre ses portes et sa cuisine à qui souhaite venir rencontrer ses habitants, déjeuner, avoir de la compagnie. "Lorsque nous sommes nombreux, ce déjeuner se fait dehors sur le parking. Suivant la date du reçu du RSA, nous 

pouvons être une petite centaine !" Ces déjeuners dominicaux sont l'occasion pour Eric et Clotilde de croiser les personnes qui n'ont pas de logement ou encore les jeunes professionnels qui désireraient vivre à Lazare.

Une vie de famille pas si ordinaire

La famille Pialoux se sent à sa place dans cette maison, à commencer par les enfants : "Avec des enfants, le contact devient tout de suite plus facile", reconnaît le couple. Clémence, Sarah, Baptiste et Matthieu sont sujets de nombreuses attentions de la part de leurs voisins pas si ordinaires. Et vice versa. "Par les colocs, nous découvrons nos enfants sous un autre jour : ils pointent du doigt certaines qualités

 de nos enfants qu'on a parfois du mal à voir au quotidien." Même si, parfois, il n'est pas évident de

laisser transparaître l'intimité de leur vie de famille : "Les colocs voient notre côté vulérable : auprès d'eux, on ne peut pas passer pour la famille parfaite", témoignent-ils en souriant.

Eric et Clotilde découvrent une unité de vie : "La vie familiale, le quotidien avec les colocataires, rien n'est  compartimenté, tout est là." Entre les laudes le matin à 7 heures avec d'autres membres de la

maison ou la prière familiale le soir, la petite famille essaie toujours plus de se recentrer sur le Christ. "Cette expérience à Lazare enrichit notre vie de foi, la rend plus concrète, que ce soit en couple ou en famille." On aurait même vu au petit matin Clémence, 8 ans, descendre à l'oratoire sans ses parents, rejoindre les colocs pour chanter les laudes.

Propos recueillis par Anne-Quitterie Jozeau



Pour aller plus loin : 

L'expérience des colocations solidaires Lazare résonne-t-elle 

dans ma vie ? Si oui, pourquoi ?

Ai-je déjà fait l'expérience de vivre avec des gens très différents ? 

Comment l'ai-je vécu ?

Comment est-ce que je vis l'accueil ? 

quand j'accueille ou quand je me laisse accueillir ?





_______________________________________________________________________________________



CROIS-TU CELA ?

Je lis et je médite l'évangile de ce dimanche. Jésus questionne Marthe : "Quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?" Et Marthe répond: "Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le monde." (Jn 11, 26-27)

A la place de Marthe, quelle aurait été ma réponse ? J'écris en quelques lignes ma profession de foi.

_______________________________________________________________________________________

CALENDRIER DE LA SEMAINE

SAMEDI 21 MARS : 3° rencontre "Au coeur de nos paroles, la Parole" de 9H30 à 12H, salle paroissiale à Saint-Paul-le-Jeune (prendre une Bible) – à 17 heures, à Saint-Paul-le-Jeune, célébration dominicale anticipée

DIMANCHE 22 MARS : 5° dimanche de Carême, offrande de Carême pour le CCFD, à 11 heures à Les Vans, messe dominicale

LUNDI 23 MARS : à 14H15 au presbytère de Les Vans, partage de la Parole (Evangile de Saint Luc)

JEUDI 26 MARS : à 10H, salle paroissiale de Saint-Paul-le-Jeune, préparation de la veillée pascale : toutes les aides sont les bienvenues !

À 14H30, salle paroissiale de Saint-Paul-le-Jeune, rencontre des délégué(e)s des villages de la paroisse

VENDREDI 27 MARS :  à 20H30 La veillée de miséricorde aura lieu à Les Vans

SAMEDI 28 MARS :  De 10H à 11H à l'église de Les Vans, permanence du père Jean-Yves 

à 17H, à Saint-Paul-le-Jeune, messe dominicale anticipée des Rameaux

DIMANCHE 29 MARS : à 11H à Les Vans, célébration dominicale avec bénédiction des Rameaux

SEMAINE SAINTE 

MARDI 31 MARS à 9H30 à Viviers : messe chrismale 

JEUDI 2 AVRIL : messe de la Cène du Seigneur  à 18H30 à Les Vans

VENDREDI 3 AVRIL : célébration de la Passion du Seigneur  à 18H30 à Les Vans

SAMEDI 4 AVRIL : veillée pascale  à 20H30 à Saint-Paul-le-Jeune

DIMANCHE 5 AVRIL, dimanche de Pâques : célébration dominicale à 11H à Les Vans

